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©  Antenne  discône  à  large  bande  passante. 

©  Antenne  discône  présentant  un  faible  rapport 
d'onde  stationnaire. 

Dans  l'antenne  est  incorporée  une  inductance  - 
(7)  disposée,  en  série  entre  le  point  chaud  (H  :  8,  9) 
et  la  borne  intérieure  (B1)  de  la  prise  coaxiale  (B) 
d'excitation  de  l'antenne.  Ceci  permet  de  mieux  cen- 
trer  le  diagramme  de  l'antenne  sur  l'abaque  de 
Smith  afin  d'améliorer  le  rapport  d'onde  stationnaire 
ou  ROS.  Un  condensateur  (C),  dont  une  partie  de  la 
capacité  est  la  capacité  parasite  d'un  éclateur  (4) 
logé  dans  la  zone  d'excitation  de  l'antenne,  améliore 
encore  le  ROS.  Il  est  à  noter  que  l'éclateur,  vu  sa 
place,  déclenche  dès  l'apparition  des  perturbations. 

Application,  en  particulier,  dans  les  fréquences 
inférieures  à  100  MHz. 

CM 
LO 
La 

a  

F i n .   4  

LU 

Xerox  Copy  Centre 



1 0  229  552 2 

Antenne  discone  a  iarge  bande  passante. 

i_a  présente  invention  concerne  les  antennes 
discône  c'est-à-dire,  selon  la  définition  qu'en 
donne  le  "vocabulaire  électrotechnique  internatio- 
nal",  une  antenne  constituée  par  un  disque  et  un 
cône  de  révolution  de  même  axe,  le  sommet  du 
cône  étant  voisin  du  disque,  l'alimentation  se  fai- 
sant  entre  le  disque  et  le  sommet  du  cône. 

De  telles  antennes  sont  utilisées,  en  particulier, 
en  ondes  métriques  et  décimétrique.  Pour  des  rai- 
sons  de  prise  au  vent  le  disque  et  le  cône  ne  sont 
généralement  pas  formés  par  une  plaque  mais  par 
des  brins  issus  de  la  zone  d'excitation  et. 
régulièrement  répartis  les  uns  dans  une  surface  en 
forme  de  disque,  les  autres  dans  une  surface  en 
forme  de  cône. 

Dans  la  bande  100-1000  MHz  il  est  connu  de 
réaliser  des  antennes  discône  présentant  un  rap- 
port  de  fréquences  extrêmes  d'utilisation  de  deux 
octaves  pour  un  rapport  d'onde  stationnaire,  ou 
ROS,  d'une  valeur  maximale  de  l'ordre  de  2. 

La  présente  invention  a  pour  but  d'améliorer 
les  performances  des  antennes  discône,  en  parti- 
culier  dans  les  fréquences  inférieures  à  une  centai- 
ne  de  mégahertz. 

Ceci  est  obtenu  en  insérant  une  réactance  de 
correction  judicieusement  disposée  à  l'intérieur  du 
circuit  électrique  que  constitue  l'antenne.  Et, 
comme  il  sera  vu,  cette  correction  pourra  être 
combinée  à  une  protection  par  éclateur  au  sein 
même  de  l'antenne. 

Selon  l'invention  une  antenne  discône  est  ca- 
ractérisée  en  ce  que,  dans  le  but  de  présenter  un 
Faible  rapport  d'onde  stationnaire  et  de  recentrer 
pour  cela  son  diagramme  dans  l'abaque  de  Smith, 
slle  comporte,  dans  sa  zone  d'excitation,  une  in- 
ductance  dont  une  extrémité  est  reliée  directement 
au  point  chaud  de  l'antenne  et  dont  l'autre 
sxtrémité  est  reliée  directement  à  la  borne 
intérieure  de  la  prise  coaxiale  d'excitation  de  l'an- 
tenne. 

La  présente  invention  sera  mieux  comprise  et 
d'autres  caractéristiques  apparaîtront  à  l'aide  de  la 
description  ci-après  et  des  figures  s'y  rapportant 
}uï  représentent: 

-la  figure  1,  un  schéma  d'une  antenne 
discône  selon  l'art  connu, 

-la  figure  2,  un  diagramme  de  Smith  d'une 
antenne  discône  selon  l'art  connu, 

-la  figure  3,  le  diagramme  de  Smith  d'une 
antenne  selon  l'invention, 

-la  figure  4,  une  vue  de  l'antenne  discône 
dont  le  diagramme  est  représenté  sur  la  figure  3. 

Sur  les  figures  les  éléments  correspondants 
sont  désignés  par  les  mêmes  repères. 

La  figure  1  est  un  schéma  représentatif  d'une 
antenne  discône  selon  l'art  connu.  Cette  antenne 
est  alimentée  par  un  câble  coaxial  1  qui,  à  une  de 
ses  extrémités,  est  relié  par  son  conducteur  interne 

5  au  point  chaud,  H,  de  l'antenne  et  par  son  con- 
ducteur  externe  au  point  froid,  F,  de  l'antenne.  Le 
point  chaud,  H,  se  trouve  au  point  de  rencontre  de 
six  brins  métalliques,  2a  à  2f,  identiques,  disposés 
en  étoile  dans  un  plan  horizontal  à  60°  les  uns  des 

w  autres  ;  les  six  brins  sont  assimilables,  sur  le  plan 
du  rayonnement,  à  un  disque  métallique,  2,  dont  le 
bord  est  dessiné  en  traits  interrompus  sur  la  figure 
1  .  Le  point  froid,  F,  se  trouve  au  point  de  rencontre 
de  douze  brins  métalliques,  3a  à  31,  identiques, 

75  formant  un  angle  30°  avec  le  câble  coaxial  1  qui 
est  vertical,  et  régulièrement  espacés  tout  autour 
de  ce  câble  ;  les  douze  brins  3a  à  31  sont  assimila- 
bles,  sur  le  plan  du  rayonnement,  à  un  cône 
métallique,  3,  dont  la  base  est  dessinée  en  traits 

20  interrompus  sur  la  figure  1  . 
La  figure  2  représente  le  diagramme,  dans 

l'abaque  de  Smith,  d'une  antenne  selon  la  figure  1 
dont  les  brins  horizontaux  2a  à  2f,  montés  autour 
d'une  tête,  en  forme  de  pastille  de  10  cm  de 

25  diamètre,  avaient  une  longueur  de  1  ,4  m  ;  les  bras 
obliques  3a  à  31,  montés  autour  d'un  corps  de 
sensiblement  même  diamètre  que  la  tête,  avaient 
une  longueur  2,9m.  Cette  antenne,  résultat  d'une 
étude  pour  un  fonctionnement  dans  la  bande  30-88 

30  MHz,  montrait  qu'il  était  très  difficile  de  maintenir 
dans  cette  bande  de  fréquences  un  ROS  inférieur 
à  3  ;  dans  le  cas  considéré  un  ROS  de  2,9  (cercle 
de  centre  1  +  jO  dont  la  circonférence  est  indiquée 
en  traits  interrompus)  avait  pu  être  obtenu  avec 

35  beaucoup  de  difficultés  en  réglant  au  mieux  les 
paramètres  de  l'antenne. 

L'idée  a  alors  été  d'essayer  de  recentrer  la 
partie  30-88  MHz  de  ce  diagramme  par  rapport  au 
point  1  +j0  en  insérant,  entre  la  prise  de  rac- 

fo  cordement,  le  point  chaud  et  le  point  froid,  une 
impédance  capable  de  déplacer  convenablement  le 
diagramme  de  l'antenne  dans  l'abaque  de  Smith. 

L'idée  première  a  été  d'adjoindre  une 
réactance  inductive,  au  niveau  du  connecteur  d'an- 

t5  tenne,  afin  de  contrebalancer  le  comportement  es- 
sentiellement  capacitif  en  haut  de  gamme.  Des 
mesures  ont  alors  été  effectuées  qui  ont  montré  le 
bien-fondé  de  cette  façon  de  procéder  :  avec  une 
réactance  inductive  provenant  de  l'insertion  d'une 

ïo  inductance  de  100  nH,  il  a  été  possible  de  réduire 
le  ROS  à  une  valeur  maximale  de  2,5  dans  la 
gamme  30-88  MHz.  En  même  temps  que  l'antenne 
était  modifiée  pour  y  incorporer  l'inductance,  elle 
était  également-  modifiée  pour  y  incorporer  un 
éclateur  contre  la  foudre,  directement  entre  son 
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point  chaud  et  son  point  froid.  En  plus  des  résultats 
attendus  et  dont  il  sera  question  plus  loin,  il  s'est 
avéré  que  le  ROS  était  meilleur  lorsque  l'éclateur 
était  branché  qu'en  l'absence  d'éclateur  ;  ce 
phénomène  était  dû  à  la  capacité  parasite  de 
l'éclateur,  si  bien  qu'il  a  été  possible  d'optimiser  la 
correction  en  ajoutant  en  parallèle  sur  la  capacité 
parasite  d'environ  5pF  de  l'éclateur,  un  conden- 
sateur  de  6pF.  Le  ROS  a  pu  ainsi  être  réduit  à  une 
valeur  maximale  de  2,3  dans  la  bande  30-88  MHz. 
Le  diagramme,  dans  l'abaque  de  Smith,  de  l'anten- 
ne  ainsi  corrigée  a  été  représenté  sur  la  figure  3  ; 
sur  la  figure  3  un  cercle  en  traits  interrompus,  de 
centre  1  +  jo,  limite  la  zone  des  points  de  ROS 
égal  ou  inférieur  à  2,3. 

La  figure  4  est  une  vue  partielle,  en  partie  en 
écorché,  de  l'antenne  selon  l'invention  qui  a  permis 
d'obtenir  le  diagramme  selon  la  figure  3. 

L'antenne  selon  la  figure  4  est  une  antenne 
discône  dont  le  disque  est  réalisé  à  l'aide  d'une 
tête  cylindrique  plate  9,  tout  autour  de  laquelle  sont 
fixés  horizontalement  six  brins  de  1,4  m  chacun, 
dont  deux,  2a,  2d,  apparaissent  sur  la  figure  ;  le 
cône  de  l'antenne  est  réalisé  à  l'aide  d'un  corps 
creux,  12,  sensiblement  cylindrique,  tout  autour 
duquel  sont  fixés,  à  30°  de  la  verticale,  douze 
brins  de  2,9  m  chacun,  dont  deux,  3a,  3g,  appa- 
raissent  sur  la  figure  4. 

Sous  le  corps  creux,  1  2,  est  fixée  une  embase 
creuse,  6,  munie  d'une  barre  de  fixation  pour  per- 
mettre  la  fixation  de  l'antenne.  Sur  la  partie 
inférieure  de  l'embase  6  est  fixée  une  prise  coaxia- 
le,  B,  qui  constitue  l'accès  d'excitation  de  l'antenne 
;  la  borne  intérieure,  B1  de  cette  prise  est  réunie 
électriquement  aux  premières  extrémités  d'une  in- 
ductance  7  et  d'une  résistance  R  tandis  que  la 
borne  extérieure  B2  de  la  prise  B  est  en  contact 
électrique  avec  l'embase  6.  La  résistance  R,  d'une 
valeur  de  10k.ohms,  est  reliée,  par  sa  seconde 
extrémité,  à  l'embase  6  ;  cette  résistance  sert  à 
écouler  vers  la  masse,  à  travers  l'embase  6,  les 
charges  statiques  pouvant  se  former  sur  l'antenne. 
.L'inductance  7  est  l'inductance  de  100  nH  dont  il  a 
été  question  plus  avant,  elle  est  réunie  par  sa 
seconde  extrémité  à  l'extrémité  inférieure  d'une 
tige  conductrice,  verticale,  8,  dont  l'extrémité 
supérieure  est  en  contact  avec  la  tête  9  ;  cette  tige 
est  maintenue,  à  l'intérieur  du  corps  creux  12,  par 
une  pièce  isolante  10  suivie  d'une  autre  pièce 
isolante  1  1  qui  vient  en  contact  sous  la  tête  9. 

La  pièce  isolante  11  et  la  tête  9  sont  percées 
d'un  trou  cylindrique  formant  un  logement  dans 
lequel  sont  disposés  l'un  au-dessus  de  l'autre  :  une 
rondelle  métallique  41  qui  vient  en  contact  avec  le 
haut  du  corps  creux  12,  un  éclateur  de  type  foudre, 
fabriqué  par  la  société  GEC  sous  la  référence 
GXH5,  et  un  ressort  de  compression  42.  Un  bou- 

chon  métallique  40,  qui  se  visse  dans  la  tête  9, 
permet  de  fermer  le  logement  ;  ce  montage  facilite 
l'accès  à  l'éclateur  et  ce  dernier  peut  ainsi  être 
changé  comme  un  fusible. 

5  Autour  de  la  pièce  isolante  11,  dans  la  partie 
de  l'antenne  située  entre  le  disque  et  le  cône,  deux 
bagues  conductrices  51,  52  solidaires  respective- 
ment  de  la  tête  9  et  du  corps  creux  12,  présentent 
des  surfaces  en  regard,  constituant  ainsi  un  con- 

10  densateur  5.  Ce  condensateur  est  monté  entre  le 
point  chaud,  H,  de  l'antenne,  constitué  par  la  tête  9 
et  la  tige  8  et  le  point  froid,  F,  de  l'antenne, 
constitué  par  les  pièces  6,  12  et  41.  Le  conden- 
sateur  5  est  le  condensateur  de  6pF  dont  il  a  été 

75  question  plus  avant  et  qui,  avec  la  capacité  para- 
site  inter-électrodes  de  2pF  de  l'éclateur  4,  sur 
laquelle  il  est  monté  en  parallèle,  constitue  un 
condensateur,  C,  qui  permet,  avec  l'inductance  7, 
d'optimiser  le  diagramme  de  fonctionnement  de 

20  l'antenne  (figure-  3). 
Au  sujet  de  l'éclateur  il  est  à  noter  que,  du  fait 

qu'il  est  placé  dans  la  zone  d'excitation  de  l'anten- 
ne  et  non  pas,  comme  c'est  le  cas  avec  les  anten- 
nes  discône  connues,  dans  une  boîte  de  protection 

25  d'antenne  séparée  de  l'antenne  par  un  tronçon  de 
câble  coaxial  de  quelques  mètres,  il  amorce  dès 
que  la  foudre  frappe,  c'est-à-dire  au  moment  où  la 
tension  qui  en  résulte  est  encore  faible  ;  dans  le 
cas  où  l'éclateur  est  séparé  du  sommet  de  l'anten- 

30  ne  par  un  tronçon  de  câble  coaxial,  ce  tronçon 
introduit  un  temps  de  retard  pour  l'amorçage  de 
l'éclateur,  si  bien  qu'alors  la  tension  développée 
par  la  foudre  a  eu  le  temps  de  croître  avant  d'at- 
teindre  l'éclateur. 

35  II  est  également  à  noter  que  l'amorçage  de 
l'éclateur,  sans  le  temps  de  retard  qu'entraînerait 
un  tronçon  de  câble,  fait  que  l'éclateur  participe  à 
la  protection  contre  les  impulsions 
électromagnétiques  (IEM)  de  forte  puissance, 

40  susceptibles  d'atteindre  l'antenne.  L'éclateur  joue 
alors  le  rôle  d'écrêteur  de  l'impulsion 
électromagnétique,  et  évite  que  le  dispositif  de 
protection  contre  les  impulsions 
électromagnétiques,  non  représenté,  ait  à  suppor- 

45  ter  de  très  fortes  tensions  ;  dans  le  cas  de  l'exem- 
ple  décrit  où  ce  dispositif  était  situé  dans  une  boîte 
de  protection  séparée  de  l'antenne  par  un  tronçon 
de  5  mètres  de  câble  coaxial,  cela  a  permis,  à 
exigences  identiques,  de  réduire  dans  un  rapport 

50  de  plus  de  deux  sa  tenue  en  tension  par  rapport  à 
ce  qui  était  nécessaire  lorsque  la  même  antenne 
était  équipée  d'un  éclateur  foudre  situé  dans  la 
boîte  de  protection. 

La  présente  invention  n'est  pas  limitée  à 
55  l'exemple  décrit.  Elle  s'applique,  en  particulier,  à 

tous  les  cas  où  une  inductance  est  introduite  en 
série  entre  le  point  chaud  de  l'antenne  et  la  borne 

3 
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imeneure  ae  ia  prise  coaxiaie  a  excitation  de  I  an- 
tenne  ;  un  éclateur,  tel  que  4,  et  un  condensateur, 
tel  que  5  (figure  4),  peuvent,  de  plus,  être  disposés 
entre  le  point  chaud  et  ie  point  froid  de  l'antenne. 

L'antenne  discône  selon  l'invention  est  tout 
spécialement,  mais  pas  uniquement,  destinée  à 
résoudre  des  problèmes  d'utilisation  dans  des 
fréquences  inférieures  à  100  MHz. 

neveiiuiuaituns 
7U 

1.  Antenne  aiscone,  caractensee  en  ce  que, 
dans  le  but  de  présenter  un  faible  rapport  d'onde 
stationnaire  et  de  recentrer  pour  cela  son  dia-  75 
gramme  dans  l'abaque  de  Smith,  elle  comporte, 
dans  sa  zone  d'excitation,  une  inductance  (7)  dont  • 
une  extrémité  est  reliée  directement  au  point  chaud 
(H  :  8,  9)  de  l'antenne  et  dont  l'autre  extrémité  est 
reliée  directement  à  la  borne  intérieure  (B1)  de  la  20 
prise  coaxiaie  d'excitation  de  l'antenne. 

2.  Antenne  selon  la  revendication  1,  ca- 
ractérisée  en  ce  qu'elle  comporte  une  impédance 
capacitive  (C)  dont  une  extrémité  est  reliée  directe- 
ment  au  point  chaud  (H)  et  dont  l'autre  extrémité  25 
est  reliée  directement  au  point  froid  (F)  de  l'anten- 
ne. 

3.  Antenne  selon  la  revendication  2,  ca- 
ractérisée  en  ce  qu'elle  comporte  un  éclateur  (4) 
disposé  dans  la  zone  située  entre  son  point  chaud  30 
(H)  et  son  point  froid  (F)  et  en  ce  que  l'impédance 
capacitive  (C)  est  constituée,  au  moins  en  partie, 
par  la  capacité  parasite  inter-électrodes  de 
l'éclateur  (4). 

4.  Antenne  selon  l'une  quelconque  des  reven-  35 
dîcations  précédentes,  caractérisée  en  ce  que 
l'impédance  capacitive  (C)  est  constituée,  au  moins 
3n  partie,  par  deux  plaques  métalliques  (51,  52) 
ayant  des  surfaces  en  regard,  ces  plaques  étant 
respectivement  reliées  directement  au  point  chaud  40 
(H)  et  au  point  froid  (F)  de  l'antenne. 

5.  Antenne  selon  la  revendication  3,  ca- 
ractérisée  en  ce  qu'elle  est  percée  d'un  trou  bor- 
gne  fermé  par  un  bouchon  (40)  et  en  ce  que  ce 
trou  borgne  sert  de  logement  à  l'éclateur  (4).  45 
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